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des hommes tels que M NI. l'abbé Labelle, I3caubien, IePlier- pour le reste de leur bâ'tisse; enfin ceux qui ont assez d'es-
son, Il s'intéresse beaucoup à toutes les q uestions traitée.i par pace et qui veulent se faire une cave à fumier et une chiauf-
ces messieurs, a fort goûté tout ce qu'ils ont dit du silo, la tcrie.
fabrication et ne saurait rien dire de nouveau sur ces su- Après être entré dans dcs conridérationz générales sur la
jets en parlant après eux, c'est pourquoi il se retire cn féli- culture, le traitement dcs fusmiers, les questions d'hygiène
citant la société du succès de sa présente eenvcntion. pour le bétail, le conf'érencier développe avec une diction, une

Il est remplaeé sur l'estrade, par M. L'ABBÉ~ CAîssu, ý;cicnco pratique et une clarté remarquable ses idées sur
rn}PTIE, curé de Saint-Sulpice, qui fait un superbe discour.ý l'aménagement des conistructions aux divers points de vue
sur : la prodtuctionL ait point (le vite icoiiique' politique. mentionnés plus hiaut. Ses explications accompagnées d'indi-
La nature et le travail sont les principaux a-lents de la pro. cations données sur quatre plans fort bien exécutés exposés sur
duotion. L'orateur développe cette idée d'une manière liaut l'estrade, sautent aux yeux de tout le monde, et tout le travail
tement philosophique bien que à la portée de tous. Il indique do M. P>aquet, conférence et plans constituent une étude qui
les moyens de faire croître et progresser légitimement la pro. t'ait grand honneur à son auteur. Si l'lion. M. Ilenubien a
duetion. Il définit la production :Produire ,ignifie donner donné la conférence la mieux goûtée le premier jour de la
l'existence. Dans l'ordre de clioces qui nous occupe. nu point convtntion, nous ne craignons pas de dire que MN. I'aquet a
de vue matériel, les cercles agricoles, l'instruction agricole, la remporté la palme le second jour. Les miarques d'approba.
colonisation sont des moyens d'augmenter la production. Le tien prodiguées au cours de cette conférence ont dû convaincre
taot de colonisa- l'habile autant
tion qu'il vient que modeste con-
de prononcer lui férenoier de l'ae-
lFournit une lieu- tualité de la ques-
Jeuse transition ..- - -~ -tien qu'il a su si
pour parler des - bien traiter.
travaux a.~ colo. L~ A B~ B~ L-. M L'
ahbation de 1M. le MON'INY sue-
curé Labelle, qui '-L"- cède à M. Paquet
a tant fait dans et nous donne une
cn ttc voie pour la *.-conférence dans
provinc de Qué- .laquf.ae il déve-
bec Cette père- loppe fort lieu-
raison provoque reusement avec
1,- applaudi,,e de nomibreux faits
mntns de l'a,,sem- à l'appui la pro-
blée qui les position que : les
adreqse et au sa- cercles agricoles
vant orateur qui - - ~sont les plus
Trirnt de la pro.- puissants pro-

nocret au vail- in11 oteurs du pro.
lant ehapo de qri-s de l'indus-
la colniaion trie laitière et déc
qui en est l'objet. 1.1PiR UTV, OS ER ORPIER.l création (les

La séance se LA T031ATir"IOILR"CLIS OSVREPU RMUS fabriques de
termine à 114. beurrc et de
hetures r. M~.rong. M. l'abbé avec la verve ct l'abondance d'idées

t1.ECOND JOUR~q'o u connaît, a traité do main de maître son sujet favori.

SÉAtNCE Du m's.comme elle eut v*raie la suite de faits quise produisent dans la
voie de l'amélioration culturale que le conférencier nous aî

L'hon P. B. de la Bruère prend le fauteuit à 9ý lirs 4%. M. 1fait voir comîme étant toujours la conséquence de la création
M. J. C. CIIAPAIS, secondé par M. L'A BBÉ SINwvuuNY, 1 d'un cerele agricole bien dirigé dans une paroisse. Au cercle

propose qu'un comité soit iinm é pour examiner plusieurs Ion commence à se dire que l'on cultive mal, on se demande
é'hqili!teîs de conserve d'ensilage exposés devant la con- icomment mieux eultiver,des conférenciers viennent l'enseigner.
vention. Après une di.scussion sur cette motion, à laquelle lune rotation bien raisonnée remplace la routine, la terre épui-
prennent part les honorables MIM. Ross et Beaubien et M. sée reprend vigueur sous les bons soins, elle produit abon-

' é,d'Iberville, la motion est aav1,Iée. dance d'herbe et fourrage, les animaux sont mieux tenus,
Le révérend père Jean-Baptiste M. l'abbé Labonté, leur nombre augmente, l'engrais est fourni en plus grande

M] M Archamnbault et Marsan sont nommés membres de comité, abondance à la terre, les troupeaux de vaches laitières don-
Mt. PAQUET est invité par M. le préaidcnt à donner une nient des flots de lait au cultivateur, il faut en disposer, on ap-.

cAnférence sur les .contructiouns rurales. L'industrie laitière, Iprend que c'est dans les fabriques coopératives qu'on en dispose
dit le conférencier, comme toute branche de l'industrie agri. tavec le plus grand avantage, et voilà des fabriques dc beurre,
cc-le exige des bâttiments pour J'exploitation de la ferme, tant Ide fromige créées sans discussions, sans risque, sans désap.
pour la conservation des produits que pour le logement des pointement, glatce au cercle bien dirigé. Voilà le résumé de
animaux. Ces logements doivent offrir du confort, du bon 1la thèse traitée par M. l'abbé Montminy, qui une fois de plus
air un aménagement, propre à diminuer la main-d'oeuvre. M. fs'est montré l'apôtre dévoué et éclairé des cercles agricoles
Paquet étudie la question à quatre points de vue. Il y a devant les4 membres réunis dc notre société dsinhiustrie
quatre catégories de cultivateurs intéressés dans les construe- laitière.
tiens ruraes ceux qui veulent construire cn neuf; ceux qui
veulent s'agrandir et faire une cave à fumier ; ceux qui ont Le reste de la séance, à la suite de cette conférence, a été
déjài une cave à fumier et qui veulent se donner plus d'espace con4acré à la disoussion des conférences données antéricti.


